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1 Les  travaux  exécutés  depuis 1988  ont  consisté,  pour  une  bonne  part,  à  tamiser  les
déblais  des fouilles anciennes,  d'abord dans la partie haute du talus en avant de la
grotte, puis dans le fond de la Grande Salle (40 m2), dans le secteur Sud et dans différents
passages périphériques.  Enfin,  dans le  secteur de l'entrée (Fig.  n°1 :  Vue du porche
d’entrée),  un lambeau de  couche aurignacienne en place  a  été  identifié.  C'est  ainsi
qu'au total, environ 150 m3 de déblais des fouilles Piette ont été tamisés, livrant près
d'une tonne d'ossements en partie déterminables, plusieurs milliers d'outils lithiques,
plusieurs  centaines  d'outils  en  matière  osseuse  et  nombre  d'œuvres  d'art  parmi
lesquelles figurent deux nouveaux galets gravés (Virmont, 1991 ; Pinçon, 1988).
2 En dehors de ce travail ingrat mais salutaire, le gisement a pris une autre dimension
en 1989 avec la découverte de figurations pariétales, d'autant que les gravures étaient
situées la plupart du temps sur des planchers stalagmitiques qui étaient scellés par le
remplissage.
3 Celui-ci,  constitué  essentiellement,  pour  ce  qu'il  en  reste,  de  sédiments  indurés  ou
bréchifiés plaqués contre les parois, offre notamment en quatre endroits de la grotte,
de  véritables  dépôts  stratifiés.  Les  raccords  entre  ces  témoins  résiduels  ont  permis
d'élaborer, vers le fond de la cavité, une stratigraphie composée de sept couches, de la
base du Magdalénien supérieur à l'Azilien :
4 Ces  témoins  résiduels  correspondent  par  leur  aspect  et  leur  richesse  aux  niveaux
équivalents  de  nombreux  gisements  pyrénéens.  Des  correspondances  ont  pu  être
établies avec les différentes assises reconnues par Piette. Elles ont même parfois permis
de  retrouver  l'origine  de  certaines  de  ses  erreurs  (inversion  du  Magdalénien  et  de
l'Azilien).
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5 Parallèlement,  Carole Fritz  a  étudié  les  plaquettes  gravées  en  réunissant  pour la
première fois les éléments issus des fouilles actuelles et ceux conservés au MAN et à
Aurignac, soit un total de cent soixante-quatre plaquettes gravées. Le support utilisé est
le schiste (65,2 %), le grès (18,9 %) et la calcite (15,2 %),avec pour cette dernière une
incertitude  quant  à  son  statut  mobilier  depuis  la  découverte  des  gravures  sur
planchers, surtout si l'on rappelle que Piette utilisait l'explosif !
6 Excepté  une sagaie  bipointe  complète  et  un harpon à  double  rangée  de  barbelures
découverts  en place,  Geneviève Pinçon a  dénombré deux cent  quarante-deux pièces
d'industrie  osseuse  (sagaies,  baguettes  demi-rondes,  lissoirs,  aiguilles,  harpons,etc.),
souvent fragmentaires, en bois de renne, en os et en ivoire pour une pointe de sagaie.
La parure compte une trentaine d'éléments, pour l'essentiel des dents perforées.
7 Enfin,  l'art  mobilier  de  Gourdan,  déjà  pourvu,  s'est  enrichi  de  plusieurs  pièces
intéressantes: un petit galet oblong en schiste noir avec sur une face une fine gravure
d'arrière-train de bovidé (Fig. n°2 :  Galet gravé d’un aurochs) opposé à une série de
traits  parallèles  sur  l'autre  face;  un  éclat  de  quartzite  gravé  de  deux  oiseaux ;  un
fragment osseux portant une représentation de poisson ; un fragment de bois de renne
portant une tête de cheval ;  enfin, un galet marneux (?) gravé sur ses deux faces de




Fig. n°1 : Vue du porche d’entrée
Auteur(s) : Virmont, Jacques. Crédits : GI 1997 ; CNRS Éditions 1998 (1985)
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Fig. n°2 : Galet gravé d’un aurochs
Auteur(s) : Virmont, Jacques. Crédits : GI 1997 ; CNRS Éditions 1998 (1985)
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